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Epidémie d’épidémies : 
“La Grande Accélération” 



 Augmentation du 
nombre d’épidémies 

 Globalisation des 
épidémies 

local global 



Augmentation des épidémies concernant les animaux 
(2005-2019) 

Economic crisis 
(2008-2010) 



Augmentation des épidémies 
de  maladies fongiques 

des plantes et des animaux 



﻿ ‘Great Acceleration’, ﻿International Geosphere-Biosphere Programme, 1999 

﻿ Paul Crutzen, who coined the "﻿Anthropocene” as a new geological era 

﻿ post-1950 acceleration 



Augmentation des épidémies 

Augmentation du trafic aérien 



Globalisation des épidémies 

Augmentation du trafic aérien 



﻿Estimation de 1,723 cas de 2019-nCoV à Wuhan  
 (95% CI: 427 – 4,471) 
Présentant des symptomess au 12 Janvier 2020 

janvier 2020 



mars 2020 



juin 2020 



Biodiversité-Santé-Sociétés : 
Les interdépendances 



Zoones émergentes de la faune sauvage 
(Jones et al. 2008) 

Des épidémies de maladies infectieuses émergentes d’origine intertropicale 
qui frappent les pays développés des zones tempérées 





Mammal Species richness 

Mammal Species at threat 

Biodiversité et maladies zoonotiques 

biodiversité forte                                                           maladies infectieuses présentes 

biiodiversité en danger             épidémies en plus grand nombre 



L’importance des 
animaux domestiques 



… un monde dominé par les vaches, les cochons 
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 La grande accélération de l’élevage 





Une planète dans la bouse 

A dairy cow (600 kg) => 10 kg per day 

A pig (60 kg) => 2,7 per day 

A chicken(2 kg) = > 100 g per day 

Global faecal pollution by humans and their 

livestock 

=> 26 billions tons of feces per year 

2012 



320 miliers de trillions d’oocystes par an 

Une planète dans la bouse 



Une planète dominée par l’agriculture et l’élevage industriels 

plus de viande    moins de biodiversité 

Plus d’antibiotiques et de biocides 

Plus de crises sanitaires 

Plus de pertes de biodiversité 

Plus de pertes d’agrodiversité 



Une baisse générale des ressources génétiques… 

… et peu de programmes de conservation 
dans les centres de domestication 

35 % des races de cochons disparues ou en voie d’extinction,  

31 % des races de vaches, 16 % des races de chèvres, 27 % des races de 

moutons, 37 % des races de poulets, 35 % des races de dindes, 27 % 

des races de canards, 23 % des pintades. 
 
Hoffmann I. 2010. Livestock biodiversity. Revue Scientifique et Technique, Office International des 
Epizooties 29: 73–86. 



Domestiques - sauvages : 
Ecologie de la transmission 



2019 



Emergence des zoonoses entre animaux sauvages et domestiques 

(Formenty P, WHO) 



Biodiversité, Santé : 
Où sont les économistes ? 



depuis 2000,  pour les 50 journaux listés dans le FT Research Rank list : 
11 articles sur la perte de biodiversité et le déclin des espèces pour 
47,000 articles ! 
 
Pour les journaux produits par l’Academy of Management, prestigieux 
pour le « business scholarship », ZERO article ! 

May 8 2019  



Préparer nos sociétés au pire ? 



Le Futur :  
c’est maintenant 



Outils internationaux de coopération pour les 
questions de biodiversité et de santé 



Prise en compte internationale de relations entre biodiversité 
et santé  



Droit international et coopération internationale 



 
Post-2015: Une approche intégrée 

 

Répondre à l’interdépendance des 
défis 

 

‘un haut degré de cohérence des 
politiques aux niveaux mondial, 
régional, national et local’ 

 

‘laisser suffisamment d'espace pour 
l'élaboration de politiques nationales 
et leur adaptation aux contextes 
locaux’ 



Plan stratégique pour la diversité biologique 2011-
2020 et les Objectifs d’Aichi 

2010 : constat d’échec de l’application de 
la convention sur la biodiversité 

 

‘D’ici à 2050, la diversité biologique est 
valorisée, conservée, restaurée et utilisée 
avec sagesse, en assurant le maintien des 
services fournis par les écosystèmes, en 
maintenant la planète en bonne santé et 
en procurant des avantages essentiels à 
tous les peuples…’ 



L’engagement international contre les maladies infectieuses 

Cible 6C. D’ici à 2015, avoir 
maîtrisé le paludisme et d’autres 
grandes maladies, et commencé à 
inverser la tendance actuelle 
 

Des Objectifs du Millénaire aux Objectifs de Développement Durable 

3.3 D’ici à 2030, mettre fin à l’épidémie de sida, à la 
tuberculose, au paludisme et aux maladies tropicales 
négligées et combattre l’hépatite, les maladies transmises 
par l’eau et autres maladies transmissibles 
3.4 D’ici à 2030, réduire d’un tiers, par la prévention et le 
traitement, le taux de mortalité prématurée due à des 
maladies non transmissibles et promouvoir la santé 
mentale et le bien-être 



Le Règlement Sanitaire International 

• Il a force obligatoire pour l’ensemble des 
Etats Membres de l’OMS et donne un 
cadre de gouvernance globale et intégrée 
afin d’assurer la sécurité sanitaire 
mondiale.  

 

• ‘ prévenir la propagation internationale des 
maladies, à s’en protéger, à la maîtriser et à 
y réagir par une action de santé publique 
proportionnée et limitée aux risques 
qu’elle présente pour la santé publique, en 
évitant de créer des entraves inutiles au 
trafic et au commerce internationaux’.  



• L’OMS doit coopérer et coordonnner ses 
activités avec les autres organisations 
intergouvernementales compétentes 
(FAO, OIE) 

 

• Mise en œuvre effective du RSI 

• Système d’alerte précoce et de réaction 
rapide pour les maladies animales 
transmissibles à l’homme (Global Early 
Warning and Response System – 
GLEWS) 2006 : coordonner leurs 
mécanismes d’alerte et de partager les 
informations sur les foyers de maladies 
animales et humaines et leurs analyses 
épidémiologiques 



• Les 3 organisations décident la 
création d’un mécanisme de 
coordination pour améliorer et 
renforcer les efforts au niveau 
mondial, régional, national et local. 
 

• Coordonner l'approche 
multisectorielle «Une seule santé» 
pour lutter contre les zoonoses et 
d'autres problèmes communs de 
santé au niveau de l'interface 
Homme-animal-environnement, afin 
de renforcer et développer la 
collaboration, la communication et la 
coordination entre les secteurs et 
d’améliorer les résultats pour la 
santé. 
 

 



• « Bien public mondial, la sécurité sanitaire doit 
être appréhendée à l’échelle de la planète et dans 
une perspective globale et transversale, intégrant 
santé humaine, santé animale, santé végétale et 
santé des écosystèmes et de la biodiversité.» 

 

• Les principaux points concernent : 

le développement des capacités de surveillance et 
de réponse aux niveaux international, régional et 
national ; 

l’évaluation de l’impact social et économique des 
maladies ; 

la promotion de la collaboration intersectorielle et 
du partenariat entre le secteur privé et le secteur 
public pour la santé des animaux d’élevage, de la 
faune sauvage et des écosystèmes concernés ; 

les recherches sur les conditions d’émergence et la 
diffusion des maladies. 



Emergence des questions de santé dans les conventions  
liées à la biodiversité 

C. Lajaunie, P. Mazzega (2016) One Health and Biodiversity conventions, 
IUCN Environmental Law ejournal 



Les organisations impliquées 



Echelons de prise de décision  



A COMPLEX GLOBAL GOVERNANCE ARCHITECTURE !! 



Discussion du cadre mondial pour la biodiversité post 2020 

Des changements au programme de la COP15 ? 



Les limites planétaires 

From Häyhä et al, 2016 
DPSIR Driver-Pressure-State-Impact-Response 

Uusitalo et al. 2019 



 

• Qu’est ce qu’on propose: 

• Utiliser les SDGs pour viser la justice environnementale et sociale 

• Planetary boundaries 

• Montrer un extrait du Green Deal sur l’économie circulaire : 

• https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/?uri=CELEX:52020DC0098 

 

 

https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/?uri=CELEX:52020DC0098
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/?uri=CELEX:52020DC0098
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/?uri=CELEX:52020DC0098
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/?uri=CELEX:52020DC0098
https://eur-lex.europa.eu/legal-content/FR/TXT/?uri=CELEX:52020DC0098


 The One Health concept recognizes the 
connections between humans, animals, and 
the environment and promotes coordination 
to better understand and manage risks. 
By improving understanding of animals and/or 
ecology, it informs risk management and can 
prevent disease threats. Its application can 
also reinforce other health objectives, such as 
maternal and child health, food and nutrition 
security, pollution management, and 
sanitation.  
An increasing number of countries are taking 
measures to develop One Health coordination 
mechanisms to support multi-sectoral 
surveillance, laboratories, risk assessment, 
communication, and policy development 
activities. 


